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Theoren Fleury: de victime à vainqueur  

Janvier 2012 

Entrevue excluisve:  
Dominique Liboiron  

 
Th®oren Fleury nôest pas 

victime dôabus sexuel. Il 
est vainqueur d elôabus 
sexuel, une distinction 

qui lui est très importan-
te.  

 
Depuis la fin de sa carrière 
dans la Ligue nationale de 

hockey, Th®o Fleury sôest 
redéfini. Il est maintenant 

conf®rencier et sôexprime 
aisément et librement sur un 
sujet où règnent le silence, la 

peur et la honte. Sa présence 
dans les médias a fait de lui 

le porte-parole des Cana-
diens et Canadiennes qui ont 
un pass® marqu® par lôabus.   

En 2010, il a écrit une auto-
biographie qui sôinititule 

Playing With Fire ¨ lôint®rieur 
duquel il décrit sa jeunesse 
au Manitoba, sa montée dans 

la LNH et sa chute vers une 
d®pendance ¨ lôalcool, aux 

drogues et aux jeux de ha-
sard pour finalement décou-

vrir la stabilit® et lô®quilibre 
dôesprit.   
 

 
La question des abus sexuel 

dans le monde des sports est 
très actuelle et se voit beau-
coup discutée dans les mé-

dias depuis le scandale de 
Penn State. De plus, le 7 dé-

cembre dernier, Graham Ja-
mes, ancien entraîneur, a 
plaid® coupable dôavoir fr®-

quemment abusé de deux 
joueurs de hockey lorsquôils 

®taient adolescents, un dôeux 
était Théo Fleury qui a pris le 
temps de discuter avec le 

Chinook.  
 

 
DL : Jôimagine que les m®-
dias vous posent souvent les 

m°mes questions. Côest-à-
dire des questions sur lôabus 

que vous avez subi et des 
questions au niveau des an-

nées difficiles que vous avez 
connues avant de déclarer 
que votre ancien entraîneur 

Graham James vous avait 
abusé. Quelles questions ai-

meriez-vous voir  posées et 
quelles parties de votre his-
toire désiriez-vous faire 

connaître?  

TF : Je pense que jôai connu 
des difficultés et je pense 

que tout le monde sait ça. La 
plupart des fois, les médias 

fixent sur la tragédie qui était 
mon ancienne vie, comme 
jôaime lôappeler, mais au-

jourdôhui je sauve la vie des 
gens. Personne ne parle de 

ça.  
 
DL : Vous êtes un des pre-

miers athlètes à parler ouver-
tement des abus sexuels, où 

avez-vous trouvé le courage 
pour faire ça? 
 

TF : Ma force est venue de 
ma douleur. Je ne réalisais 

pas mon plein potentiel en 
tant quô°tre humain. Au lieu, 
je devenais une statistique 

de lôabus sexuel. Jôavais be-
soin de môexprimer et de me 

libérer de mon fardeau. Je 
voulais être honnête et franc 
et autant ouvert que possible 

parce que je voulais vraiment 
que mon livre ait le plus 

grand impact. Côest pourquoi 
jôai attendu si longtemps par-

ce que je voulais le publier 
quand jô®tais fort. Je voulais 
être fort et stable et je vou-

lais que les gens voient non 
pas quelquôun qui avait fini 

sa carrière de hockey, mais 
plut¹t quelquôun qui avait 
connu beaucoup dôadversit® 

et qui sôen est sorti. Ma rai-
son dô°tre, maintenant, est 

dôaider les gens.  
 
DL : Alors côest ­a votre but 

dans la vie, côest votre moti-
vation? 

 
TF : Oui, absolument. Je 
pensais toujours que jô®tais 

joueur de hockey, mais jôai 
réalisé que je suis beaucoup 

plus. Le hockey, côest le v®hi-
cule qui môa permis dôavoir 
cette grande voix que les 

gens écoutent quand je par-
le. Chaque jour nous aug-

mentons et nous encoura-
geons le dialogue et les gens 

parlent et côest une grande 
partie de la sensibilisation. 
Tout ce qui est arrivé à Penn 

State est juste un manque de 
connaissance et un manque 

de sensibilisation. Depuis 
quelques semaines, je pense 
que lôAm®rique du Nord a 

reçu une grande leçon au 

sujet de ce qui est vraiment 
la question de base au mon-

de. Tout commence avec 

lôabus.  

 
DL : Alors vous voyez toute 

lôattention m®diatique au su-
jet de Penn State dôun îil 
positif? 

 
TF : Absolument. Ça ne peut 

pas être autre chose que po-

sitif. £videmment, je nôaime 
pas que personne nôaide ces 

jeunes garçons. Je pense que 

ce nôest pas bien. Mais je 

vois quôil y a plus de dialogue 
pour exprimer comment nous 

allons aider les hommes qui 
ont été abusés. Si nous ne 
guérissons pas les hommes, 

le cycle continue et ils de-
viennent les abuseurs.  

DL : Comment voudriez-vous 

que les médias dépeignent 
lôabus? 

 
TF : De fa­on ¨ ce quôils ne 

« re-victimisent» pas les 
victimes. Ils devraient 
poursuivre les Sandusky et 

lôadministration de Penn 
State, mais évidemment 

lôadministration ne dirait 
pas un mot parce quôils 
protégent les cinquante-et-

un millions de dollars quôils 
font chaque année avec le 

programme de football. 
Lôargent côest le pouvoir et 
le pouvoir permet lôabus.  

 
DL : Alors dans votre cas, 

lôabus que vous avez subi 
de votre entra´neur nôavait 
rien à voir avec le hockey, 

mais plutôt avec une posi-
tion de pouvoir? 

 
TF : Oui, absolument. Gra-
ham James sô®tait infiltr® 

dans lôorganisation des 
Winnipeg Warriors, mais il 

avait fait ça tout au long en y 
arrivant. Ces gars-là se tien-

nent autour des programmes 
dôenfants o½ les enfants ont 
besoin de modèles ou de 

gens à qui ils peuvent se 
confier et avoir confiance. Ils 

se tiennent là. 
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Sô®tant d®marqu® dans le monde du hockey, Theoren Fleury - 
champion mondial de hockey junior, membre des Flames qui 

ont remport® la Coupe Stanley en 1989 et m®daill® dôor - ne se 
d®finit plus dôabord comme un joueur de hockey. Il se voit com-

me une personne qui aide les survivants des abus sexuels.  
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